Scénario Turing

L’action se déroule à l’université de Stanford, près de San Francisco (ou ailleurs, en Angleterre). Au deuxième sous-sol du bâtiment Palo Alto, une épaisse porte métallique condamne l’accès aux visiteurs. Derrière cette porte se dresse un laboratoire de recherches, spécialisé dans les codages sonores et graphiques. C’est le laboratoire de Dr.T, et l’amas de détritus à l’intérieur, laisse à penser qu’il n’en sort plus. Il le sait, vu son état d’angoisse que ses jours sont comptés, assis à son ordinateur, juste derrière cette porte. On devine le Dr.T tapant, inlassablement, l’ensemble de ses découvertes relatives à un petit carnet posé à sa droite. Dans peu de temps, il aura achevé de mettre en ligne, aux internautes de la terre entière, le secret qu’il vient de découvrir, ou plutôt, de redécouvrir…Pourtant cette brutale agitation psychologique a commencé depuis quelques heures seulement. On entend parfois des voix venants de loin. En effet, il a bien failli y laisser sa peau ce samedi soir, quand il sortit, vers 18h, pour s’approvisionner pour le week-end. Des hommes l’attendaient, à l’extérieur cachés dans la cour du bâtiment, assombrie par cette fin de journée d’hiver. Ils se mirent à ses trousses, dès qu’il se présenta devant la porte de sortie du campus. Mais, le Dr.T, aussitôt en alerte, rentra de nouveau, précipitamment, à l’intérieur. Connaissant parfaitement les lieux, il n’eut aucun mal à rejoindre son laboratoire, préférant rester cloîtrer définitivement, jusqu’à la rentrée de son équipe et de ses étudiants de lundi matin. De par la nature de ses dernières recherches inachevées, la police ne peut pas encore intervenir, ce qui l’oblige à partager les lieux avec ses agresseurs, le temps d’un week-end, et d’achever la transcription du secret tant convoité…Malgré les murmures perçus au loin, il pianote sans arrêt , face à son écran. Encore un jour et deux nuits pour achever la révélation du secret des secrets !  

« Je m’appelle T, chercheur en cryptologie, au département de décodage sonore et graphique , et j’ai décidé de vous livrer le secret des secrets, le plus incroyable d’entre tous. Vous n’y auriez même pas pensé. Pour percer enfin ce fameux carnet et en venir bientôt à bout, j’ai longtemps cherché à le décoder, à l’aide de mes programmes de décryptages, spécialement prévus à cet effet. Ce que vous allez apprendre maintenant sera tel que je l’ai découvert, étape par étape, tel qu’il le souhaitait. Vous ne pourrez plus dire, où que vous soyez, que vous ne saviez pas ! De toutes façon, je n’ai plus le choix, ils m’attendent à quelques pas…Alors, je commence ! En me lisant, vous devenez virtuellement mes captifs volontaires. Une dernière fois, si vous acceptez de connaître ce secret des secrets, alors, vous saurez, peut-être, vous, quoi en faire. Depuis qu’ils sont là, à m’attendre, je crois, plus que jamais, que vous devez savoir ce qu’ils cherchent. 

Tout a commencé par ce 78 tours acheté cet Automne, chez Christie’s, par un vieil ami collectionneur. Après de multiples écoutes, il découvrit que ce disque, dédicacé par Walt Disney contenait sur la complainte de Blanche-neige de curieux grésillements répétitifs. Après me l’avoir confié afin d’en savoir plus sur ces mystérieux grésillements, le passage au laser du support en cire révéla un procédé de codage particulier au niveau de la voix de Blanche-neige. Cette méthode de codage de la voix, mise au point, par de nombreux scientifiques avait été utilisée après la Seconde guerre mondiale et se déroulait de la façon suivante…

On voit un homme travailler à la mise au point de ce procédé et écouter le résultat de ses travaux gravée sur un 78 tours. On s’aperçoit même que ce chercheur est en train de fredonner la complainte de Blanche-neige en boucle. Puis, regardant sa montre, il s’échappe précipitamment de son laboratoire, en grimpant les marches de l’escalier, quatre à quatre, pour se rendre à l’hôpital recevoir une injection d’hormones dans les fesses. Après avoir signé un registre, on comprend que ce personnage grand, aux allures sportives, s’appelle Alan Turing. Sitôt rentré chez lui, il se regarde, torse nu, dans le miroir de la salle de bain pour constater, avec tristesse que ses seins  grossissent semaine après semaine… Sur son bureau rempli de dossiers et d’objets, un billet d’avion pour Copenhague. 

Retour sur le Dr.T face à son écran, enfermé dans son laboratoire pendant que des voix semblent se rapprocher... 

Je dois d’emblée vous avertir qu’après quelques jours de recherches sur le contenu de ce message codé durant la célèbre complainte de Blanche-neige, un lieu, avec des coordonnées en latitude et en longitude extrêmement précises, fut identifier. Cela m’amena en Angleterre, à Sherborne, près d’une école, dans un jardin avec des balançoires. Une vieille boîte en fer, enfouie à un mètre, allait délivrer un secret de plus de cinquante ans. A l’intérieur, un carnet. Pas n’importe quel carnet, puisqu’il est rempli de suites de chiffres et formules diverses et variées. Sauf que cinquante ans plus tard, mes programmes d’investigation pour casser ses différents types de codages m’ont permis d’avancer, pages après pages, vers l’ultime secret. 

